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Cruelle Fatalité : Marc Victor CATSARAS nous a quittés
prématurément le 22 juillet 2008. L’une de ses dernières ren-
contres avec les membres de la profession avait eu  lieu quelque
temps auparavant. Il était accompagné de son épouse Rita et
m’était apparu, contrairement à ses habitudes, quelque peu taci-
turne et distrait.
«Notre Compagnie a perdu un des acteurs majeurs de son his-
toire» écrivait notre Président Claude Milhaud à Madame
Catsaras, dans sa lettre de condoléances.
Marc naît à Paris, près des bords de la Seine, le 7 avril 1931.
Après ses études secondaires au lycée Buffon, il effectue deux
années de préparation au concours des Écoles vétérinaires, au
lycée Marcellin Berthelot de Saint Maur des Fossés. Admis
à l’École de Maisons-Alfort en octobre 1951, il en sort
diplômé en juillet 1955. Il soutient sa thèse de doctorat vété-
rinaire, intitulée : « Étude statistique de la maladie de Carré
en fonction de l’âge, de la race, du sexe et de la forme chro-
nique ».
L’enfant sur les bords de la Seine se promenait,
Le fil de l’eau emportant les branchages
Lui faisait oublier son jeune âge.
La proximité de Pasteur l’attirait,
De Buffon à Pasteur, il n’y avait qu’un pas,
Il fallait le sauter en passant par là-bas.
C’était Maisons-Alfort, la vieille École
Là où l’Idole aurait voulu faire son école.
Après son service militaire de 28 mois en Algérie, il suit, en 1957
et 1958, le «grand cours», de l’Institut Pasteur ; il obtient un
certificat de sérologie et de microbiologie, puis le diplôme de
médecine tropicale à l’Institut d’élevage et de médecine tro-
picale. Recruté en 1958 comme assistant dans le service de bac-
tériologie des aliments de l’Institut Pasteur de Lille, il trouve
définitivement sa voie dans la bactériologie alimentaire. Chef
de laboratoire en 1966, il est promu chef du service de bacté-
riologie alimentaire et directeur des enseignements en 1972,
directeur du centre d’enseignement et de recherche en bacté-
riologie alimentaire en 1977 et Professeur lors du départ à la
retraite de son maître, le Dr Buttiaux. Il obtient l’honorariat en
2000.
Notre Collègue Vincent Carlier a énuméré les nombreuses
revues professionnelles où l’on retrouve plus de deux cents publi-
cations de Marc Catsaras, seul ou en collaboration. Ses
recherches ont principalement porté sur les bactéries transmises
par la voie alimentaire et sur les toxi-infections alimentaires
qu’elles provoquent. On se souviendra de la séance excep-
tionnelle qu’il organisa, lors de sa présidence en 1990, pour le
25e anniversaire de la création d’un service d’État d’hygiène ali-
mentaire. Il est distingué par l’Académie de médecine qui lui
décerne en 1970 le prix Janssen et en 1976, la médaille d’ar-
gent pour ses services rendus dans le cadre de l’hygiène et des
maladies contagieuses. 
Parallèlement à ses travaux scientifiques, Marc Catsaras a
montré un esprit éclectique et tolérant, en s’intéressant aux dif-
férents aspects de la défense de l’environnement, de ceux de
l’éthique dans les rapports homme-animal. Il fut également un
ardent défenseur de la langue française, militant pour la fran-
cophonie et fut nommé en 2003 membre de la commission spé-
cialisée de terminologie et de néologie du ministère chargé de
l’agriculture. 
Elu membre titulaire de notre Académie le 8 novembre
1979 et accueilli par M. F. Senthille, il occupa le siège de Louis
Nicol de l’Institut Pasteur. Élu Secrétaire Général en 1985,
il en exercera les fonctions jusqu’en 2002, sauf pendant
l’intermède de sa présidence en 1990, succédant alors à
Léone Dhennin. « Il fut sur tous les fronts à la fois, écrivait
le général Michel, il recherche les fonds, assure la gestion de
nos finances, assume les responsabilités de l’édition du
Bulletin, favorise les bonnes relations avec l’autorité de
tutelle, les syndicats et l’Ordre qui nous héberge ». Il s’est en
particulier appliqué à convaincre les distributeurs de produits
carnés et d’aliments pour animaux d’aider financièrement à
la publication du Bulletin. Le Professeur Delage, lors de sa pré-
sidence, rendait aussi hommage à sa civilité, sa rigueur, son
dévouement, sa capacité de susciter des contacts bénéfiques
avec les autres Académies… ». Élu en 1987, je garde per-
sonnellement le souvenir ému de l’accueil de Marc Catsaras
qui sut m’intégrer à une véritable chaîne d’amis, comprenant
entre autres le Professeur Roger Bordet, mon regretté ami, et
Jean-Pierre Bornet. Cette complicité, au service de
l’Académie, nous vaut, sans doute, à Jean-Pierre et à moi,
d’avoir été choisis par l’actuel Bureau, pour prononcer cet
éloge.
Homme de contacts, Marc Catsaras avait une vie associative
intense. Président de l’Union régionale des officiers de réserve
de la région lilloise, il était vétérinaire en chef du cadre de
réserve. Membre du Rotary Club de Lille, il en était un pilier
fidèle depuis 1979 et en fut un Président. Il fut également
Président de la Confraternelle, puis de la Société vétérinaire pra-
tique. Il avait créé, dans la Région Nord-Pas de Calais qui l’avait
accueilli, l’Ordre des Chevaliers du Septentrion, dont il fut le
Grand connétable.
La France a reconnu les mérites de Marc Catsaras en lui décer-
nant successivement les titres de Chevalier de l’Ordre National
du Mérite en 1989, de l’Ordre de la Légion d’Honneur en 1994,
du Mérite Agricole en 1996 et des Palmes Académiques en
1997.
Marc Catsaras avait écrit : «La vie et la mort ne s’opposent pas ;
elles sont les deux faces d’une même réalité. Mais on peut, sui-
vant en cela l’Évangile de Jean, se tourner vers la Lumière ». Il
rejoignait ainsi cette parole du Primat des Gaules, le Cardinal
Albert Decourtray, originaire du Nord, prononcée lors de son
discours de réception à l’Académie Française : «La mort fait
partie de l’Histoire de la Vie. La haïr, c’est haïr la Vie». Marc
aimait la vie, Marc avait la foi.
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Poursuivi par les Harpies pendant des années, 
Les portes de l’enfer sur leurs gonds ont tourné.
Hephaïstos vous a libéré des enfers.
Vous en êtes allé sur votre cheval ailé
Bien au-delà de ces lourdes portes de fer.
Suite d’une vie faite de gloire et de revers.
Dieu vous avait fait un Homme tout feu tout flamme
Emportant avec lui les secrets de son âme,
Il a voulu que sa flamme soit éteinte
Et de son esprit en a effacé les teintes.
Abaissant sur vous un diaphane voile,
Il vous a fait rejoindre toutes les étoiles.
En rendant ce dernier hommage à la mémoire et aux mérites
de Marc Catsaras, la Profession vétérinaire toute entière pré-
serve de l’oubli celui qui a brillamment honoré notre Institution.
Il occupe dès maintenant une place méritée au Panthéon de ses
prestigieux prédécesseurs. Au nom de tous les membres de notre
Compagnie, nous tenons à exprimer notre vive sympathie à Rita
son épouse, notre Amie.
Par Philippe de WAILLY, membre titulaire, Président 1999 et
Jean-Pierre BORNET, membre titulaire, Président 2001.
(Discours prononcé à la séance du 18 décembre 2008)

